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De се qui s’eft fait & pafle en 
lavillede Bourg,furlefujet de 
la Paix de Bordeaux.

n̂femblelesjirticlesconcedes,far leRoj,alafu- 
flication &  tres humble Remonjtrance 
fours les Defutez.de Paris.

A  P A R I S ,
Ghcz l A C O B G H E V A L i E R , r u e S .  lean de Latran, 

deuant le College Royal.

M. D C. L.
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de 'U  P d x  de. B ordeaux. E n fem U edes o A v^ , 
tides .concede^, fW . t e ^ j t  4 A  fuplicatijm  
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5 N F  IN  ceftieFille du Giel j c6fle: 
b d k ’S  ̂diutrteAftfee F t e ie  Paî  ̂
ix defiiee
a efte^eon'C^d^c'par le Roy a (a 
Ьопи€ ville dc Bordeaux r aux iri" 
ftantes , Гирр11еаг1ош Sc гегШп  ̂

fen ces de Мс:Шёиг5 le Mufiner SC Bitaulc, 
GonfeiUerx^ Deputez du Parltraent de Paris’* 

Meifieurs les Dcputcz eftant arriuez a Bourg 
1ё 1>1гПШсЬе dix-neuficmcdd 4TTdi^aBtti^^ 
reidu fe€ in  5 Шcntcndirclй f i^ fe a U ^ M in ^ ,  

Sc kR eyne' ayant efte'adueirtie dedeurr^ 
tour- elle iiaandapar Mbiifiturdc ^  
defk- auoit de‘ ifi^ateii’ par f a r  Bd^clae Ĉ
пи^€йП4СраЙс£п1еШ11В^6сгаЙЬп^  ̂ V ' V;

ils Ге fen^brtererit aulogre
A  ij
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frouuerent leurs Maĵ ftez accompagnez  ̂• Woniieur le Due J Anjou,des Mefficursle Maref-I. 1 1 ^  r Ml 7 . -̂-  1C i-VAarei-chal de Villerox, Sejruieixt, la Vrilbre de Guene- 
guaudj,de Lio,nnêiufieujs.$ei2ucu]:s hoidmes de iaCour: ; ' ^
Meffieurs le Mufiiicr & Bitadlt reprefente- rent iotreme joye quele peuple de Bdrdca'uk 

aueit temoigne Bp Гр f̂eran cc quilslpurs auBlftt dbnne de Га paix, 6t ia palfioh qud tout le pebpie 
auoitde voirleurRoy, la Rcyne‘&Mbhtfftrlc 
Due d’Anjou dans leur viile. Ils firent entendre 
aucc quB, rplpcct-Bs auoieiu receu les ordresdu Roy, & qu ilsauoient fait publier aufli-toft leurs airiuees vneceflation d armesqui auoit eftepon- 
auellemen,t &: religieufemenc obferueei que les 
Jurats & principaux Bourgeois de la ville leur 
auoit temoigne tqute forte, derêedlSCd’Gbcirr 
anccauleruice duRoyi Qî  tous les corps des meftiers leurs auoient fait pareilles affeurancesj 
M̂adanie la Princeffe n auoit autre defir que de trouuer vno alfeuree ville pour elle pour 

Monfieur foil fils i Mcffieui's les b^cs dc 
Bouillon 6C la Rochefoucault ne deinafidoicnt 
аде le ̂ mmandenacnt,du Roy,3 de demeurerdans tellcs de leurs maifons. qu’il plaira afi Maje- 
fte leurpermettre , dC que MelTieufs du Parle-

ment



jnent de Bourdeaux auroicnt enuoyeleurs 
putez pour ofFnr auec toute forte de rejped & 
tie foumilTion Icurs obeyflances au Roy бс a la 
Reyne j d>C que Madame la Princcfle &C Mon- 
fieurfonfils, ScMeffieursles Dues de Bouillon 
Sc de la Rochefoucault leufs auoient donne char
ge de faire pareiiics proteftations, 6>C de drelTer 
aueclefditsiieurs le Mufnier Bitauit tels arti
cles qu*il plairoit a la Majefte leur accorder.

Meflleurs les Deputez de Bordeaux furent 
ouys a deux heures apres midy,"qui furent receus 
tres-fauorablementdu Roy 6c 'd c h  Reyne j lis 
eonfirmerent ce qui auoit efte dit parMeffieurs 
les Deputez de Paris, eleuant la joye que le peu- 
ple de Bourdeaux auoit conceu de voir fon Roy 
dans la ville, dc les acclamations publiques de 

le Roj:̂  qui auoienbefte fakes^ Pentrec de 
MelTieurs les Deputez de Paris > La Reyne leui re- 
pliqua qu ellc croyoit que le Roy aucirde bons 
feraiteurs dans leur' viilfes rnais qualy. en auoit 
debien in&lans j il futreplique^quesily en aucit, 
quel urs voix auroientelid cdnfonduesparcclies 
desbons be fidelles leruiteurs du Roy, & quils 
eljjeroientque leRoyjyenant dans 1 eur yille, ilay 
ret euroit que f  umtlTiDns &refpedls.., .. •

La Reynereccut Icurs complimens, &Ieuror- 
donna de s alfenibler Cm les quatre h< ures auec 
M.ffieurs les Deputez de Paris,;&: dreirer les arti
cles ̂ uec Mefficurs ic5 Marefehaux de*Villeroy;■ В



Scmient l̂aVrilliere SCautres Seigneurs du Con- 
feil du Roy 5 a quoy ils auroient trauaille le Lundy 
enfuiuant& en telle diligence, queleLundyau 
foir lefdits Articles auroient efte tons arrcftez.

En fuitte dequoy lefdits Articles furent leus en 
prefence du Roy bC dela Reyne, de tous les Sei
gneurs de la Cour & de ceux du Confeilj LaRey- 
ne ordonna3 que MelTieurs les Deputez deParis §c 
ceux de Bourdeaux s’en retourneroient derechef 
a Bourdeaux, pour faire verifier confirmer, les
Chambres dudit Parlement alfemblces, tout ce 
qui aueit efte fait бСаггеЛе par Mefl'ieurs les De
putez de Paris de Bordeaux; le tout en prelence 
de Madame la Prill ceffe, Monfieurfon fils 6 c  меГ- 
fieurs les Dues de Boiiillon de la Rochefou- 
cault > b e  des Seigneurs ik; Gentils-hommes de 
leurparty,6C des lurats.de laditeville.

Le Mercredy vingt-deuxieme dudit mois a fix 
heures du matin,lefdits Sieursle MufnierScBitault 
Deputez, auec ceuxide Bordeaux, accompagnes 
dufieundeSaintot Maiftredes Ceremonies , quel- 
ques Seigneurs de la Gour du Roys’embarque
rent dans vn bateau'a douze rames auec vn ventd 
propice, que dans moins detrois; heures ils arriue- 
rent en la ville de Bordeaux.

^  Eftant arriuez a la porte du Chapeau-rouge’ a 
ncuf heures bC demie, ils trouuerent trois earolTes 
pour les conduire au logisqui kur auoit cftc mar
que 3 le.^£uple tout cn armes criant a viuc voix



. . 7 _  _ ___ С
h a u te  i V m k R o j ;  Etapres auoir rcceu plufieurs
acclamations da peuple, plufieurs temoignage d*a- 
mitic 6c de recognoilTance des obligations qu ils 
auoientaMdficursleMafnier &L Bitault , Depu- 
tez de Paris j Vn bon nombre defdits Bourgeois 
auroient efcortez Icurs carolTes iulques a leur logis.

Meffieurs les Deputez eftant entrez en leurs lo- 
gis, apres quelque moment de repos, ils fureat vili- 
tez de plufieurs des Meffieurs du Parlemet,lefquels 
ofFriient des ce jour de faireaffiembler les Cham- 
bres, pour faire verifier les Articles de Paix, quil 
plaifoit au Roy de leur aecorder, 6c d'en donner 
auis a Madame la Princeffic Monfieur-ffin EilS ', 
Meffieurs les Dues de Bouillon de la Roebe- 
foucault autres Seigneurs de leur party, laquielle 
.propqffiionfutacceptce par Meffieurs ie Mufnier 

Bitault, Deputez du Parlement de Paris , 
I’Affiemblee arreftee a quatre heures.

Auquel temps Madame la Princeffie accompa- 
gnec de Monfieur fbn Fik ‘, de Meffieurs les 
deBoiiillon, de la Rochefoucauit^pTufieur  ̂Sei
gneurs &Gentiishbmmes de leur̂ paftŷ  ie fendi- 
rcntauPalais, ou apresaUoir leu, lefdites Cham- 
bres affiemblees, lefdits Ardeles y-qua! plaift au 
Roy accorder aia ville de Berdeau£; ;Eiifin-ils fu- 
rent verifies du confentementde Madame la Priri- 
ceffie , deiMOnfieur Ion Fils , &C defdits Dues de 
Bouillon & de la Rochefoucault. . '

Durant Ie temps de ГА1ГешЬ1се de Meffieurs les



A
ieputlEZ 6c du Parlemcnt, tous les Corps dc ме- 

Шсг de la ville de Bourdcaux salTemblercnt j Et 
^ulsi-toftrAlTemblccdeMelsieurs les Deputcz de 
Paris rctirez chez eux, lefdî s Corps des Meftiers 
enuoyercnt les principauxdentreeuxleurtcmoi- 
gner les grandes obligations quils leursauoient, 
aucG des prelens de routes fortes de bons fruits 
de bons vins.

Au melme temps les lurats ordonnerent quil 
feroit fait des feux de joye dans les principalles 
places deladiteVille, 6c que chacun en feroit en 
fon pardeuiieri, tant de ia paixqui eftoitaccordce, 
,que de Felpeirance de vnir Hen-toft leur Roy dans 
leur ville;

On arrefta aufti qu il foroit chante vn Т е  T e u m  

fofoninqLquiaeftc'foit > QU tout cequ il.y auoita 
.Bordeaux de beau 6C de raagnifique a paru cn 
cefte diuinc aftemblce.

Les Articles de paix qui out efte accordes par (a 
ik la yille de Bordeaux , font enfomme 

yrî  am ny ftie generallc de tops les defordres pafltz, 
d^E ĉldrarion du moiis d’Odtobre 1 6 4 9 . executce, 
que Madameia Piineefte SCMonfteurfonfils fere- 
itireront Hitopte^lfouranceLNcraCj Monfieurje 
Due dcBbliilion aTufenne,6C’MonlieEtde кий- 
chefoUiCault en telle de fes rriaifons qu’il voudra, 
6 c le femblable a tons ceux qui ont fuiuy leur 
party.
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